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AH ! AH ! ARA3H... AA4H...

AHHH !
AARRGHHHH j

ET MOl CA EXCITE MON
MARI QUI NE FAIT RIEN
QU'A ME DERANGER
PENDANT LA COUTURE !

CES HURLEMENTS, QUELLE
HORREUR POUR LES A MOI, CA ME DONNE
OREILLES INNOCENTES il ; _ LA MIGRAINE !
DE NOS ENFANTS ! b

A MOI, CEST TOUS
. LES SOIRS QUE J'Al
DES QUIL LES ENTENG,
LE MIEN SENFERME
DANS LES TOILETTES
w/ W PENDANT DES HEURES !

] : LE PAUVRE ANGE ! b

1* . f i / ’ . 0 ! { / 4
PLUS FORT ! PLUS WITE ! A ]
’ i JANE S

PLUS PrROFOND

ouaarRG ! ET PUIS L'AUTRE

TOUTES CES Wl NUIT, IL Y EN
OBSCENITES A UN QUi =
ET CES VOULAIT LUI DED%%N%OYU
GROS MOTS METTRE FIN !
IL FAUT ABSOLUMENT VOCIFERES :

ALLER LUI PARLER. FAR S5ES
CLIEENTS ® ouol uN

Oul ! EXIGER DE Sy RS
! MADAME % OU ELLE REFRENE
: Y
LA RETENUE e ANGELE 7 4 : SES INSTINCTS
! BARBARES, OU
ELLE SEN VA !

CEST BON, MESDAMES, CEST BON... MAIS C'EST MON TRAVAIL VOUS SAVEZ..

7 . JE N'Al FAS D’AUTRE ENDROIT
i JESSAIERAI DE ME CONTROLER... POUR EXERCER...
.ET J'Al UN ENFANT A ELEVER...

NN

N

.ET MES CLIENTS
AUSSI S| JE PEUKX.. r .MAIS JE FERAI MON POSSIBLE !

ECOUTE, CLAIRE,
CEST TRES SIVWPLE...
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.Sl CA RECOMMENCE, NOUS TE
DENONQONS A LA BRIGADE DES
MEURS POUR PROSTITUTION.

AH MAIS !
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CEST TROFP
CALNVE...

QUE PEUVENT-ILS FA;EB
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POUR MOI, IL LUl
MORD LES SEINS...

JE NE CROIS
FAS, SINON ELLE
CRIERAIT !

A MOINS...
QUELLE AIT
LA BOUCHE

OCCUPEE A...

I, ( ALLEZ
© I'sAvOIR ?
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JE N'ARRIVERAI JAMAIS A DORMIR
EN IMAGINANT TOUTES LES
HORREURS QUI DOIVENT SE PASSER
DERRIERE CETTE PORTE !

EGENERES | OBSEDES
DEGENERES ! il
PERSONNE
PERVERS, NE PEUT
COMMETTRE

DE TELS ACTES

AN SANS MEME

"b NS I GEMIR UN TOUT
5 f.“‘,@%}( W\ PETIT PEU !
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MAIS... QUE SE PASSE-T-IL
ENCORE ? NE ME DITES PAS QUE
VOUS AVEZ ETE DERANGEES PAR

LE BRUIT 7!

JUSTEMENT, NON ! ET
ON TE DEMANDE DE
RECOMMENCER A
CRIER COMME

AVANT...
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TR BGE
..PARCE QUEN
FAIT, CLAIRE,

TES SILENCES
SONT ENCORE
PLUS OBSCENES
QUE TES
HURLEMENTS !
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S| DESIRABLE...
ET POURTANT
OFFERTE AU

PREMIER VENLU...

)
LA VOILA, CEST
ELLE.. COMME | & = 8] =
CHAGUE JOUR I )

UN MARLBORO, S'IL
VOus PL_f‘\\IJT.

DIRE QUE TOUS LES
FANTASMES D'UN HOMME HON-
NETE PEUVENT SE MONNAYER

POUR UNE CREATURE AUSSI
DIVINE !

.DE LA CONNAITRE... DE LA CONNAI-
TRE AU SENS BIBLIGQUE DU TERME !

ET CA NE SERA FAS ENCORE
MOl ! PUTAIN DE JOB !

2.

JE NE PEUX PAS Y CROIRE ! JE
SUIS ESCLAVE DE CE BOULOT

. QUI ME PREND

TOUT MON

TEMPS ET

MEMPECHE

DE L'ABOR-

ET DE FAIRE DE
MES FANTASMES
UNE REALITE
RADIEUSE !

IMBECILE QUE JE Suls | NE

J’'Al GAGNE TANT D'ARGENT
QUE JE POURRAIS ME L'OFFRIR
TOUTES LES NUITS DE MA VIE.

..ME PREND TOUT MON TEMFPS ET
JE DOIS ALLER BOSSER !

PAS CEDER A SES DESIRS PAR
RESPECT DE MON CONTRAT
DE TRAVAIL !

MAIS CET ARGENT...
PUTAIN DE COMPLEXE DE FILS DE
PROLO : LE BOULOT, LE RESPECT DES
HORAIRES, LE SENS DU TRAVAIL BIEN
FAIT, LA REUSSITE SOCIALE. AUTANT
DE COMPLEXES DE CULPABILITE
POUR REPRIMER SES VRAIS DESIRS !




CES
CUISSES QU
S'OUVRIRAIENT
SUR LA
MOITEUR
DUNE VALLEE
DE PLAISIRS

TROP DE GENS DEPENDENT
DE MON ASSIDUITE AU
TRAVAIL. JE ME DOIS A
EUX, PAR CONSCIENCE

PROFESSIONNELLE !

CES TETONS TETUS QUI SE
POINTERAIENT DARE-DARE A
CHAQUE SUCON S0US MA LANGUE

POINTLE...

UN DE CES JOURS JE FERAI UN
GRAND BRAS DHONNEUR A TOUTES
MES OBLIGATIONS PROFESSION-
NELLES POUR DECOUVRIR ET LU
FAIRE DECOUVRIR L'I'VRESSE DE

SENSATIONS NOUVELLES !

MAIS AUTOURDHUI, PUTAIN DE
MERDE, J'Al FAS LE TEMPS.

AH, LE VOILA ! [} 5]
PREFPAREZ- E

CHANGES
ET ONY

DEMAIN JENVOIE BALADER CETTE STUPIDE ROUTINE ET |
: JE ME SAUTE LA PUTE.
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Oul, BIEN SUR, .MEME EN

VOUSs, VOUs REMBOURSANT

TURBINEZ A LA DIFFERENCE

FOND, MAIS J'Al PAS UN
MOL... CLIENT !

ECOUTE
NATHALIE,
C'EST PAS
POUR DIRE,

MAIS TU VOIS,
DIEU NE T'A
FAS VRAIMENT |\
FAITE POUR
CE METIER,

TU com-
PRENDS ?

NE ME PLAINS PAS CLAIRE, DEMAIN
JE ME FAIS REFAIRE DE FOND EN
COMBLE PAR LE CELEBRE CHIRURGIEN
ESTHETIQUE ENRICO CLAUDIO
PUTANGLY. IL WA

PROMIS UN

RESULTAT
STUPEFIANT !

AU MOINS IL
LUl RESTE SES
ILLUSIONS.
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OH J'Al FINI PAR COMPRENDRE, VIVI,
CEPUIS QUE MON DERNIER CLIENT
EST MONTE POUR FAIRE PASSER
SON HOQUET PLUTOT QUE POUR
ME SAUTER.

TU ES SURE QUIL A VU
TOUT CE QUIL Y
AVAIT A FAIRE 7

LE DOCTEUR A DIT QUE
CA NE ME COUTERA RIEN
ALLEZ, SOUHAITEZ-MOI
BONNE CHANCE LES
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ET COMMENT
VAS-TU PAYER
TOUT CA 7

LE MOIS
PROCHAIN,
IL ME FAIT
LE HAUT !




QUELLES =4
JAMBES
PARFAITES ! ‘3 2
ET QUEL
cuL IL Lul
A FAIT !

v\

LE MIEN JE
L'Al REFAIT CING
FOIS, MAIS JE
NE L'Al JAMAIS
EU COMME CA !

ALLEZ LES FILLES, JY
= RETOURNE POUR LE HAUT.
A LA REVOYURE !

PUTAIN, IL EST GENIAL w

Y &,

CE PUTANGUY !

- OH ! :
r
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NATHALIE !
ET UN MOIS PLUS TARD.., oul, MAIS
VERSION GTI ..CUL SURVIREUR DANS
RECARROS- LES DERAFPAGES POUR
TADAM | NAT 2, SEE AVEC AMATEUR DE BAISE
LE RETOUR ! FARE-CHOCS SPORTIVE !
RENFOR-
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ATTENDS, CETTE W ”, tyf
QUI CEST VOIX, C'EST... ) '
CELLE-LA ? = A i\ Yl

CONFIDENCE POUR CON-
FIDENCE CLAIRE, CETAIT
UNE OPERATION PRO-

S MOTIONNELLE.
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JE LUl Al PROMIS
DIX CLIENTES POUR
CHAQUE OPERATION

QUIL WA FAITE.

ALORS LA, JE NE PEUX
PAS CROIRE QUE CE
PUTANGUY NE T'AIT
RIEN PRIS POUR CA !
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CLINIQUE PUTANGUY

SIL APU LE FAIRE POUR
NATHALIE, IL POURRA

LE FAIRE POUR VOUS !
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lILIlas

MA PTITE CLAIRE,
CEST BIEN TOI ! TU N'AS
FAS CHANGE DEPUIS

CLAIRE ! HOUHOU,
CLAIRE !

‘N’Aﬂ
) )l) MO| ? MERE
DOMINIGUE... !

vous 7

gyt

TU TE SOWIENS ? TU AS ETE PLACEE DANS CETTE
INSTITUTION POUR JEUNES CAS SOCIAUX DIFFICILES
QUAND TA MERE EST ALLEE EN PRISON,

COMBIEN DE TEMPS ?
UN AN 7 DEUX

ET PUIS LES

ASSISTANTES SOCIALES
T'ONT RAMENEE A NOUS
LORSQUE L'HOMME QU
VIVAIT DANS LE PECHE

AVEC TA MERE TE
BATTAIT. TU TEN
SOUVIENS ?

EUH... OUL...
A PEU
PRES !

ILY A DES CHOSES
QU'ON N'OUBLIE
JAMAIS, MA SEUR !

EH BIEN...
CEST-A-DIRE QUE..
EN FAIT...

JE... JE TRAVAILLE DANS LES
RELATIONS HUMAINES... UNE ACTION PRATIQUEMENT
CARITATIVE... J'AIDE DES GENS DE TOUS LES
MILIEUX... VOUS VOYEZ 7

ALORS
DIS-MOl, QUES-TU
DEVENUE MA FILLE ?
NOTRE ENSEIGNEMENT
TA-T-IL PERMIS DE
REUSSIR TA VIE 7 NOS
EFFORTS ONT-ILS
PORTE LEURS FRUITS 7

QUEST-CE QUE JE
PEUX BIEN LUI DIRE ?

S| JE DIS LA
VERITE, ELLE

AVALE SON
CRUCIFIX...

..OU BIEN
ELLE ME
TUE AVEC !
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MON METIER ME 2 '
FAIT FREQUENTER LES [ __/

MILIEUX DE L'ART...
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..CEUX DE LA POLITIQUE
AUSSI

BON, JE DOIS ¥ ALLER
MAINTENANT !

AU REVOIR, ET
QUE DIEU TE
BENISSE !

e
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CEUX DE LA HAUTE FINANCE...

A PY

MAIS CEST
MAGNIFIQUE, MA
PETITE CLAIRE, CES
MERVEILLEUSES
NOUVELLES EMPLISSENT

MON CEUR DE JOIE !

_OUF, J'Al REUSSI
A LUl FAIRE CROIRE
QUE J'Al REUSSI
COMME LES
AUTRES FILLES
DU PENSIONNAT !

SAINTE




=
THIERRY, I QUEL TEMPS DE MERDE ! PAS MOYEN DE
REMETS-MOI A TRAVAILLER, ET UN

UNE BIERE ! JEUDI EN PLUS ! PFFF !

JEUDI, MARDI OU
LUNDI, OU EST LA
DIFFERENCE, RITA ?

,«”((\.5 "\'\lm\\\\
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BEN... LE JEUDI JUSTEMENT, DE LA ROUTINE 7 PAS DU TOUT, ET JE
J’Al UN CLIENT TOUJOURS . VAIS VOUS LE DEMONTRER.

CURIEUX DE NOUVEAUTES, !

ALORS J'AVAIS PREFPARE

DEUX TROIS FETITS JEUX.

' \ ] VIENS LA,
TOI 7 DES JEUX 7 4 THIERRY.

M oE Quol TU PARLES
RITA ? POUR NOUS LE
SEXE CEST DE LA

VOUS ETES CAPABLES

DE FAIRE CA ! GLUBS |

GLuBs !
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Oul, MAIS ON DIRAIT QU AUCUNE
MOl JE OENTRE VOUS NE CONNAIT CE TRUC
VAIS VOUS RIGOLO. ATTENDEZ, JE VAIS VOUS

MONTRER ! ’ : h MONTRER !
N

SLURRRRPS | ) LES

POUSSEZ-VOUS,

— FILLES ! ¥
eLue ) eLoups PLEUT PLUS !

JE NE SAIS PAS POURQUOI, MAIS
Mol J'AIME BIEN LES
JOURS DE PLUIE...
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CLAIRE ! \\“"‘
JAME )\
HEY /\ A CLAIRE !
Y (cLAIRE ! ]
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S . IR IL VA
231 N RS SAUTER 7
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> 11 TSAIS PAS T
7/ -3 bl QUEST-CE hmme
/ s o= {- 4l QUIL CRIE ?
CLAl///IRE ! MONSIEUR, MONSIEUR,
B K UN PETIT MOT POUR
=  REGARDEZ, LE 20 HEURES
by VLA LA TELE QUI ARRIVE ! AVANT OE
4 CIRCULEZ, Y'A RIEN (&) kSAUTER .
fﬂf_j AN A VOIR ! Z
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RN e
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B (/17 5 MAIS JE VIENS DE PERDRE MON
"6 MON BOULOT ET J'Al PLUS UN ROND POUR ME
2 cuL | L'OFFRIR, ET 5 JE PEUX PAS LA SAUTER
: UL AU MOINS UNE FOIS PAR SEMAINE,
! CEST ALORS AUTANT EN FINIR !
UNE E——T—
( { S \{h 2 ECOUTEZ
([ %ﬁ'gg (7 Z SURTOUT
\ //,{”“ NE SAUTEZ
Qﬁzﬁo - 7= | PAS:NOTRE
;o . | PrRODUCTELR
N ain b @y | TE
\PAE! Bh— =G ~ | Reicee
AAAH! \ GEANTE...

U,!, \(
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Nany

VITE,
b APPELEZ
LA POLICE!

I @
> -y

NOUS NOUS
DEVONS DINFORMER
NOTRE PUBLIC AVIDE

DINVESTIGATION :
POURQUOI VOULEZ-
VOUS EN FINIR ? QUI
EST CETTE CLAIRE 7
EST-CE UN AMOUR
DECU ? REPONDEZ !

LA PRODUCTION VA VOUS
OFFRIR CETTE
CLAIRE !

UNE CONTRIBUTION DE
TV PLUS A LA REINSERTION
DES DESESPERES OU

SEXE !
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BON, ECOUTE MA POULE : TU GRIMPES UN PEU MA POULE !
LA-HAUT, TU RAMPES JUSQU'A LUI ET HEROISVME ET VOYELRISME oéomo?_’gcs:%%‘gﬁéﬁrmgsg B
TU TE FAIS BAISER EN DIRECT SUR LA SONT LES DEUX NICHONS CHANTAGE 1 O;ZAL |

CORNICHE POUR DEMONTRER OE L'AUDIMAT ! " ’
L'’ABNEGATION ET L'HEROISME SOCIAL
DES PERIPRA... DES FPARIPRATE... DES 7z
PUTES DANS LA LUTTE CONTRE LA 44 ALORS, CEST TRIPLE
DECHEANCE SEXUELLE. : TARIF PAYABLE
' D'AVANCE.

ET VOUS ALLEZ
MONTRER CA A LA TELE 7

(Il

Y,

~ET NECOUTANT = —— o CA Y EST
SUE =N o —_ MESDAMES ET
COURAGE, POUR AA983LGH ! . MESSIEURS
SAUVER CET CA Y EST !
HOMME QUI NE YA P '
powalT pLus s i N7V [ ERasE L el
LS A : || RePrESENTANTE
=3 A ; b & DU PLUS VIEUX
RS T i ¥ . : METIER DU
* D> B} — _ | MONDE, NOTRE
CECISION OE DESESPERE
. REVIENT A LA

RISQUER SA VIE : e

POUR SAUVER :

LA SIENNE !

A A ETE LE COUF DU SIECLE ! ) CLAIRE, CLAIRE, OU
¢ JE TE SAUTE OU E‘;-Tu ?u

JE SAUTE !

LA, J'Al VRAIMENT RETROUVE LE
GOUT DE VIVRE !

CLAIRE !
PRENDS
MON VIT ou
PRENDS MA
vViE !
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J’Al PEUR LA NUIT ET J'ARRIVE

FAS A DORMIR.. TAS JAMAIS

PELUR DANS LE NOIR TOI,
MALD ?

NON... YA UN TRUC

QU CLOCHE ET

JE 5AIS PAS QUOI
FAIRE !
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FASTOCHE ! JE ME GLISSE
DANS LE LIT DE

ET ALORS
QUEST-CE
MES PARENTS ET
QUE TU JE DORS ENTRE
EUX.

FAIS 7
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TU VERRAS... A TROIS DANS UN LIT, ELLE SAURA JAMAIS COMPTER
T'AS JAMAIS PEUR ! CETTE OK










SCORE

PLRYERR
ENEMY

SCORE

FLAYER
ENEMY

SCORE

PLAYER
ENEMYM

DL CIRE

PLAYER
ENEMY

SCOIRE

PLAYER
ENEMY

S-ORE
PLAYER




LURE SRz

= PLAYER TIME
Jr::n EIUE:(’IY o 9.3

FILAYER 3 % Tl
EENHI-;M‘.' ] | e
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SIRE a4
PLAYER § § ¢ TIME OH NON ! \ TIME
El\ll.:fi"i‘f I % 1.0z J'Al ENCORE i i L.09
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\ E MAMAN ! ECOUTE JuJu, JE N'AIME PAS QUE TU
\ MAMAN ! DIX PASSES TOUT TON TEMPS A CES JEUX FAUT
" NA FRANCS POUR Nl IDIOTS ! QUE J'TE
F’Hg.'IE'IEA uJI?S ! > ) SALNVE
BRAME 7 i
] oveR [NV T7E| kM P |renors
) \ . COMPTE...
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DR. ALAIN
CHOUCAIRE

SPECIALISTE
DES
COMPORTEMENTS
INFANTILES

JULIEN ? A TON TOUR
MON GRAND !

.PARCE QUE MA MAMAN ELLE EST TRES
GENTILLE ET ELLE NE FAIT QUE DU BIEN AUX GENS
QUELLE RENCONTRE...

e —

[ <
JVMEME S PARFOIS J'CROIS
QUELLE MAIME MOINS... SURTOUT QUAND ELLE
TRAVAILLE A LA MAISON..,

- //
S0I5 PLUS PRECIS,
JULIEN.

JE.. JE SAIS QUE JE
NE DEVRAIS PAS BRISER
LE MIROIR DU BAR DEN 28 . J'PEUX
FACE, NI CASSER LE PARE- Jdf PAS ME RETENIR
BRISE DE JOE LE TAXI, 1 CONTRE CEUX QU
MAIS... #7/7\ EMBETENT MA

..EH BIEN.. DES FOIS ELLE DIT DES
CHOSES PLUS GENTILLES QU'A MmOl A
DES GENS QUELLE VIENT JUSTE DE
RENCONTRER POUR SON TRAVAIL.

VAS-Y I DIS-MOI
QUTU MAIMES!

AH, JE T'AIME !
JE T'AIME TANT !
JE TE VEUX !




AH OUI ... PLUS.. ET TOUT €A, RIEN QUE POUR
PLUS QUE BIEN ! | _

el

3

AH, COMME J'AIME
TOUT CE QUE TU ME
FAIS !

JE Ti. JE Tl
JE TAIlNME !

BON... JE COMMENCE
A ENTREVOIR
_ LINTERACTION
EMOTIONNELLE DE TON
TEMBRASSER.. SION DE TA MAMAN.

IL DEVIENT INDISPEN-
SABLE QUE JE LUI
J'AIME TOUT DE FARLE, DACCORD ?
TOIl, MON ERIC !

DACCORD !
ELLE
2. A
BLA... BLA... BLA...
ET REBLA SALLE
OATTENTE.

TRES BIEN. TOI TU
RESTES LA, JEN Al
POUR DEUX MINUTES,

VOUS ETES LA MAMAN DU PETIT JUJU, NeEST-CE
FAS 7

ALORS VOILA : MOl MON FANTASME CEST DE ME
FAIRE CHEVAUCHER PAR UNE PUTE QUI ME FERAIT
OU... OUl, OUl DOCTEUR... ol

SUCER UNE TETINE DE BEBE AU RYTHME OU JE
|
CEST BIEN MO LA BAISE EN ME HURLANT

4 #
« OH LE BEAU BEBE !
0“' " OH LE BEAU BEBE ! »
PUIS-JE

FORMULER UNE , —

REQUETE... EUH, O'APRES
DISONS... Vous, CA ME
CONFIDENTIELLE ? COUTERAIT
COMBIEN ?




ET CELLE-
Cl, ELLE TE
PLAIT 7

C'EST UN PEU CHER POUR LE NIVEAU
DETUDES REQUIS...

sz ¥
"
|l|| “ | MAIS ENFIN.. '
.5 LA CHAMBRE

EST PROFRE, ET
Vous Aussl !

1

'{

ul(ul(l_}"g
rutli
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DIDIER : QUEST-CE QUE JE T'Al APPRIS
ON NE REGARDE FAS
LES GENS SE
CESHABILLER !

BONJOUR MADEMOISELLE.
PUIS-JE SAVOIR COMBIEN IL MILLE FRANCS
MEN COUTERAIT POUR QUE DE L'HEURE AVEC
VOUS ASSURIEZ A MON FILS 2 LA CHAMBRE !

‘ CIDIER...

VOS SER-
VICES PARTI-
CULIERS 7

VOUS N'AVEZ PAS DENFANTS,
: 2 J'IMAGINE !

BIEN SUR - ' ga N
GQUE NON ! SINON VOouUs com-
I\ N PRENDRIEZ QUUNE

: MERE S0OIT PRETE A
LES DRAPS \/

() TOUT POUR SON FILS !
SONT PRO- : . g
PRES AU

MOINS 7

MON FILS

A LA PEAU

FRAGILE !

ET ON PLIE SES
VETEMENTS BIEN
COMME CA POUR EVITER
DU REPASSAGE A SA
PAUVRE MAMAN !




SUSPECT... TU PEUX ¥ ALLER,

T

HMM... CA NE SENT RIEN DE u‘llw \ \

MADEMOISELLE, POURRIEZ -
VOUs LAISSER MON FILS
FASSER DESSUS 7 IL A UNE
PETITE SCIATIQUE ET CE
SERAIT MEILLEUR POUR LUI'!

.f'--'v"f:‘z‘r'/’,-?/zr./frﬁzfvr

CA TA PLU,
MON DIDI ?

SANS COURIR | SINON TU VAS
ENCORE TE FOULER QUELQUE
CHOSE COMMVE LE JOUR OU TU
AS VOULU JOUER AU

ET NEJACULE
PAS TROP
FORT DUN
SEUL COUFP,

CEST MAUVAIS

POUR LE

JE TINTERDIS DE MAPPELER
COMME CA ! JE NE SUIS




TU TE HEY | JE
SOUWIENDRAS NE sUIS
BIEN DE PAS “
TOUT 7 STUFIDE ! "
v " %‘,1.(

‘Y e

Ve 2

TU ME PRESENTES LET SIL ~MEME SIL ET QUAND IL EST
A TON DON JUAN ME DRAGLUE, || ME SAUTE BIEN CONTENT DE
DE CHEF COMME 5| JE LAISSE PUISQUE TU MES GATERIES, L'AIR

JETAIS TA FEMMVE... FAIRE... ME PAYES DE RIEN COMME
POUR ! UNE BONNE EPOUSE

SOUCIEUSE DE LA
CARRIERE DE SON
COCU DE MARI...
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.. 77
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JE LU ET BONSOIR | LAISSEZ- VOTRE gPoux |(MER.. MERCI!
DEMANDE PARFAIT.. |LAISSE-§ MONSIEUR | MmOl vous | Epou. ADE LA N
UNE BON, LE ile]] _LE PRESENTER| c¢ » CHANCE, MA « MA N
AUGMENTA- VOILA : FAIRE ! | PRESIDENT, MON ’ CHERE, VOUS ERE »
TION POUR = SR
N e TAIS-TOL... MAGNIFIQUE | EPOUSE, ETES RES- CEST BIEN
- q SOIREE ! CLAIRE ! PLENDISSANTE !Jll | o pPrREMIERE | || -
- . FOIS !
=N\ 2 el
/ NS 2 Qh-u/ EUH.. EXCU-
5 7 INS —~ b AN N\ sez-mol.
% / ‘c’,g EUH.. JE DOIS
/ - I - / 0 SALLUER
o R / W g QUELQUUN...
N -J‘\_' & (r{_f"‘ ..,; -
= A Al ) 7/;7 < (N
o

N

W

UN HOMME TRES
CONSCIENCIEUX
VOTRE MARI !

Ly

24 {
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wh

Z
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N

MEME QUELQUEFOIS... UN PEU
TROP... ENFIN JE VEUX DIRE...

TRES
SERIEUX...

3PS

ET OUl, LES .NE SAVENT
HOMMES PAS TOUJOURS

CHANCEUX... PROFITER DE
LEUR CHANCE,

NEST-CE PAS ?

=)\ v
=2 (s 1
& P
2
b Vo
N\ =
< & :

LA IL FAUT QUE J'ARRIVE A
ROUGIR... IL LE FAUT !

MAIS... MAIS QUE VOULEZ-VOUS

DIRE MONSIEUR O
O
o
o

o
, 7"

APPELEZ-MOI CLAUDE-HENRI !



VENEZ, LAISSEZ-MOI VOUS
FAIRE VISITER LES LIEUX.

LES CHAMBRES SONT A
L'ETAGE... PAR ICl...

OH oUlll L.. ET... PUISQUE
NOUS sOMMES DESOR-
MAIS... UN PEU PLUS INTI-
MES CLAUDE-HENRIL...
PUIS-JE VOUS
CEMANDER

UNE
FAVEUR ?

IL FAUT QUE

JE RETOURNE
A MES INVITES.
CELA VOUS A-

JE CROIS

QUIL LE

MERITE
ET..

-5A FEMME,
JE ME LA SAUTE
TOUS LES LUNDIS

DEPUIS CING ENFOIRE !

MON MARI,
VOUS NE POURRIEZ PAS
L'’AUGMENTER UN PEU 7

=d

QUOI ? PUTAIN QUEL PINGRE CELUI-LA | MEME
APRES T'AVOIR SAUTEE IL A REFUSE DE
MAUGMENTER ? IL A BIEN BAISE

TON MARI ? ECOUTE
POUPEE, JE SAIS TRES
BIEN QUE TU NES PAS

LA FEMME DE CET

IMBECILE !

POUR LA BONNE
RAISON QUE..

..TES BIEN LE SEUL
QUIL AIT PAS BAISE |
DANS LHISTOIRE ! 4




ET MAINTENANT
COMPOSITION DE REDACTION.
OUREE : UNE HEURE. THEME ;

« MA MAMAN »,

Ma maman est trés fzkpé oy
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.. .comme je 1 pas de papa, elll furt des efforts pour en
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M mamar st lres é@mﬂf& el fult altention & ses habits. .. et ello ne me luisse /'cz»m/[s’ seul
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% _ . _ JUJU 7 QUEST-CE QUE TU AS
D alleurs on regort beaucoup danis & ta masson. FAIT A LECOLE AUJOURDHUI 7




PROFESSEUR !
PROFESSEUR ! VENEZ VOIR

CA, VITE ! JE CROIS QU'ON A

FAIT LA DECOUVERTE
ARCHEOLOGIQUE DU
SIECLE !




ALORS,
QUEN DITES-
VOuUs 7

CEST PAS
VRAIMENT UNE
DECOUVERTE !

TOUT LE MONDE SAIT
QUE CEST LE PLUS VIEUX
METIER DU MONDE !



~CEST UN TRAVAIL TRES

ET SIL LE FAUT, NHESITE SUR- TU AS BIEN
IMPORTANT AVEC DES TOUT PAS A PAYER QUELQU'UN COMPRIS ?
MESSIEURS ETRANGERS QUI 3 POUR T'AIDER AVEC LE I TITTIN
ME PAIERONT TRES CHER, MENAGE ET LA CUISINE. e
MAIS EN ECHANGE... - X
BIEN SUR, MAMAN !
MAIS TEN FAIS PAS,
JE DOIS PARTIR & /( J'sUl5 GRAND !
QUELQUES JOURS, LE FRIGO
EST PLEIN ET JE TE LAISSE r
OE L'ARGENT. DACCORD ? 4 W
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JE VAIS DEJA REPASSER

MA CHEMISE POUR DEMAIN. [

T =
— )
—— i,
BON,
ON VERRA y
PLUS TARD, ~ I~ ..OPE-
MAINTENANT... e RATION
LAVAGE !
REPASSER r {
NEST PEUT- d,
ETRE PAS S|
SIMPLE...
—
\ =
‘f/'/f'-f'__"‘____“
(&2
A




BON... CEST PAS
VRAIMENT CA |
—(C 4

J'Al DU
LOUPER UNE ETAPE
QUELQUE PART !

=gy

EUH.. TEMPS

DE CUISSON A

REVOIR SUR CE
COUP-LA !

BON, ON VERRA APRES MANGER. JE VAIS ME FAIRE
UNE OMELETTE !

CEST PAS
COMPLIQUE CA !

BON : PLAN ORSEC, JE VAIS

FAIRE COMME MAMAN WA

OIT, CEMANDER DE L'AIDE
POUR MEN SORTIR !

SALUT ! TU
PRENDS COMBIEN
POUR DEUX
HEURES 7




~JE SUIS Sl MAL, S| DESESPEREE ! CETTE CRISE

MEMPECHE DE FAIRE DES CHOSES DONT J'Al
VRAIMENT BESOIN, S| JE VEUX ETRE HEUREUSE.
CEST POURQUOL..,

..JE SUIS VENUE TE DEMANDER DE MENSEIGNER

TON METIER POUR MEN SORTIR !

MAIS JE TE
FAYERAI !
DISONS UN

POURCENTAGE

HEY ! JE NE SUIS PAS
UNE MERE MAGUERELLE !

..COMMENT
TU DOIS AFPRENDRE REGARDER

LES SIX BASES DU LES
METIER DE PUTAIN.. | HOmMES...

~COMMENT
BOUGER
POUR LES

FAIRE JOUIR

PLUS VITE...

~COMMENT LES CONVAINCRE

S5ILS HESITENT...

~COMMENT
SIMULER UN
ORGASNE...

PAR SOLIDARITE
PROFESSIONNELLE,
JE VAIS TEXPLIGUER
TOUS LES TRUCS DE
BASE DE CE METIER.
ET QUAND TIRAS
MIEUX COTE PEPETTES,
TU ME PAIERAS UN
RESTO., D'/ACC 7

j OH MERCI| CLAIRE !
JE N'OUBLIERAI
JAMAIS CA !

~COMMENT TE
FAIRE PAYER AVANT
SANS LES OFFENSER...

.ET COMMENT TE DEFAIRE
OU CLIENT AU PLUS VITE
POUR GAGNER DU TEMPS !




ET VOILA, CEST TOUT ! ALLEZ ESSAYE, EN VOILA UN VAS-Y, TOUT IRA BIEN !
@ul A L'AIR BIEN MUR !

J'SAIS PAS
sl JVAaIs Y
ARRIVER...

JE ME DEMANDE SI J'Al
BIEN FAIT DE LA POUSSER
VERS CE METIER 7

CLAIRE !
CLAIRE !

LE REVE DE MA VIE :
OH CLAIRE, MERCI POUR TOUT ! I ERAND MARACE £

GRACE A TOI JE ME SUIS FAIT

HUIT CLIENTS EN CING HEURES, o
A CE RYTHME-LA, JE VAIS ENFIN / ! CEST SUR, LA CRISE

POUWOIR... - ; FRAPPE DANS LES
CLASSES MOYENNES !

_.REALISER MON
REVE DE TOUJOURS !




SALUT, JE sUIS L'AGENT DE CHUCK WILLIS... IL LES AIME BRUNES, AVEC UN BEAU CUL...

CHUCK WILLIS, IL CHERCHE « LE » CHUCK PERMETTEZ... WOUAIS !
UNE BONNE PUTE WILLIS 7 WHAOUU ! //—j///

POUR LA NUIT.

MAIS CEST SERIEUX ? CEST POUR LE
VRAI, L'ACTEUR ? WHAOUH ! J’ADORE SES
LARGES EPAULES, SES ABDOS DENFER,
S5A MECHE REBELLE, SON
SOURIRE CARNASSIER
ET SES YEUX
CLAIRS...

..SON BEAU
PETIT PAQUET !

-

CHUCK WILLIS !
CEST MON ACTEUR
LE PLUS PREFERE
DE TOUS MES
PREFERES !

,W’/‘f/f.ﬂf/f

ET
VIENS 7 IL é COMMENT

PAYE BIEN ! QUE J’
i CEST IC,

ATTENDEZ LA,
JE PREVIENS

‘ CLAIRE,

_TUVAS
REALISER
LE REVE
DE MA
VIE !

Oul CHUCK,
TOUT DE
SUITE !




MO, J'’Al TOUJOURS AIME
BAISER EN NU INTEGRAL, TU
g PIGES 7

o CORSET
BLAZER A EPAULETTES ORTHOPEDIQUE
SCHWARZENEGGER. EXTRA DUR.

CA Y EST MA POULE, J'Al
TOUT VIRE !

BOTTES A TALONS.

BAINDENANT, : ALORS ? TU TES 2

ABENE DON X VRAIMENT TIRE MAISJE P‘fﬂ’ggeobﬂ
7 A CHUCK WILLIS 7 !

; 2777\ CINEMA !




ALORS CLAIRE, J'Al
ENTENDU DIRE QUE

Oul, J’Al UNE TANTE QUI

CLAIRE SEN VA !

5
CEST IMPOS- ’
_ TUVOULAIS VEUT RETOURNER AU SIBLE, IL FAUT
DEMENAGER ? CEST VILLAGE ET QUuI ME PREVENIR LES
VRAI CA 7 LAISSERAIT SON APPART. AUTRES |
CEST BIEN PLUS GRAND
ET PLUS CLAIR QUE
\ CHEZ MOl !
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X DE L'AVOIR SOUS LA
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MAIN !



" /( ON VEUT TE GARDER ICI,
///

ON VIENT TE SUPPLIER DE RESTER

MAIS... QUE FAITES-
DANS LE QUARTIER, CLAIRE !

VOUS TOUS LA CHEZ
MOl 7

PRES DE CHEZ NOUS !

—

) ‘ \

o % 1% S
< //
”\@ﬂ 4
74 =_Z
2 > \
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ET S| ON FAIT SEMBLANT DE NE PAS TE

CONNAITRE DANS LA RUE, C'EST JUSTE PARCE QUE
NOS EPOUSES SONT TROP JALOUSES ! JALOUSES

MEME Sl ON T'A QUEL-
QUEFOIS TRAITEE DE SALE
POUFFE OE PUTE, EN FAIT ON
T'AIME TOUS VRAIMENT
BEAUCOUP!

i

VOUS NE POUVEZ
FAS SAVOIR COMBIEN

- e, M TouTES CES MARGUES e HE FOLRE
TU ES... TU ES NOTRE ETERNEL ' D'AFFECTION ME TOUCHENT. CUTTER LE
PRINTEMPS MEME EN HIVER, CLAIRE !
QUARTIER !
JE NE ME DOUTAIS PAS
QUEN FAIT VOUS WESTIMIEZ
NE NOUS QUITTE PAS CLAIRE, TANT QUE CA !
NE NOUS QUITTE PAS ! 7
N 5 ET.ET APRES CES PAROLES... -
> o - .
‘;e ;
d O™ 2
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2 %\ - 3 >
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8 5 oy
: (7N = S
OH!cA \/
ALORS !
: SANS ELLE, MA PHARMACIE PERDRAIT 50% DE SON C'EST
OUF ! J'AVAIS CHIFFRE RIEN QUEN CAPOTES ! SIMPLE :
CRAINT LE PIRE ! CLAIRE
ET MOI, AVEC MON BAR QUI LUI SERVAIT PARTIE,
; DE SALLE DATTENTE, J'AVAIS PLUS QU'A L,é% iEgRE
i, A e it BN ECOLOGIQUE
/%/ : ET JE vOUS RACONTE Pas LAY CHUTE DES_venTes | NATUREL DU
DE JUMELLES POUR LA MATER A SA FENETRE QUARTIER
- DEPUIS LA TERRASSE DE MON QU PARTAIT
5 Ve SANS ELLE, ADIEU LES VPOURLICHES: POUR LAISSER // /&

LES VOYEURS MONTER CHEZ TO|, PEFE ! Z
MAIS AVEC ELLE V DANS LE COIN, TOUTES LES
FEMMVES DU GQUARTIER CONTINUERONT A
ACHETER CHEZ MOl DES DESSOUS CUIR, DES
PORTE-JARRETELLES, DES NUISETTES ET DES
SOUTIFS A BALCONNETS FOUR ESSAYER

.

DE RETENIR LEURS COCUS DE MARIS ! 7z
t s //’
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_ ET AUJOURDHUI, CE MONSIEUR DE L'ORGANISATION
ECOLOGISTE GREENPEACE VA TOUT VOUS EXPLIQUER SUR
LES GRANDS DANGERS QUI MENACENT DEXTINCTION DE

NOMBREUSES ESPECES ANIMALES DE NOTRE BELLE
FLANETE.

4252%;2i

e

..ON VOIT PAR EXEMPLE ICI LES PINGOUINS
EMPECHES DE REJOINDRE LEUR ZONE DE
REPRODUCTION 5UR LA COTE DE PATAGONIE
FAR LA PRESENCE DE FLAQUES DE PETROLE
PROVENANT DU DEGAZAGE DES CARGOS
DE PASSAGE...

QUANT AUX BALEINES, ELLES SONT EXTERMINEES

FAR LES CHASSEURS DE CERTAINS FAYS DANS LE

SEUL BUT DEXTRAIRE LEUR GRAISSE QUI SERT A
LA PREFARATION DES PRODUITS

DE BEAUTE.
SAAAIAL SN2
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TONCU

~ET AUSS|, LES ENFANTS, DE NOMBREUSES ESPECES
ANIMALES SONT SUR LE POINT DE DISPARAITRE DE
LA SURFACE DE LA TERRE PAR LA SEULE FAUTE DES
HOMMES QUI_NE SAVENT PAS RESPECTER LES
REGLES DE LA NATURE...

Ul

-.LE PETROLE, EN S'/ATTAQUANT A LA PELLICULE
GRAISSEUSE QUI IMPERMEABILISE LEURS AILES, REND LES
PINGOUINS SENSIBLES AU FROID DES EAUX POLAIRES, CE

QUI PROVOQUE DES MORTS EN MASSE.
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TONCU

e
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SANS PARLER DES BEBES PHOQUES QUI SONT
HORRIBLEMENT MASSACRES A COUPS DE BATON
POUR NE PAS ABIMER LEUR JOLI PELAGE BLANC

DANS LE SEUL BUT DE CONFECTIONNER DES
MANTEAUX DE FOURRURE, MEME S| CELA MENACE
DEXTINCTION L'UNE DES PLUS ADORABLES

ESPECES ANIMALES DE LA TERRE..
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.IL NE FAUT PAS OUBLIER NON PLUS CES SOIT-
DISANT RESERVES AFRICAINES OU LE MASSACRE
DES RHINOCEROS ET DES ELEPHANTS EST
ORGANISE PAR DES CONTREBANDIERS OFFICIELS

PRATIQUEMENT AUCUNE ESPECE ANIMALE
NECHAPPE A LA MENACE DE LHOMME, NI LE
PERROQUET DE BORNEO, NI LE CROCODILE DU NIL,

QUI SE LIVRENT AU TRAFIC DE LVOIRE AU Riseue [ N! LE SINGE HURLEUR DE LA FORET AMAZONIENNE.

DE FAIRE DISFARAITRE CES ESPECES
: PACIFIQUES !

=
=
e P

TONCU

ET VOILA : EN CONCLUSION, GARDEZ TOUJOURS EN
MEMOIRE LES DANGERS QUE LHOMME FAIT COURIR
AUX AUTRES ESPECES ANIMALES QUI PEUPLENT
NOTRE BELLE PLANETE

BLEUE !
7
s 4
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Sl VOUS AVEZ DES QUESTIONS,
N'HESITEZ SURTOUT FPAS !
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CHALEUR !

N

PLUTOT OUAIS ! J'Al
L'IMPRESSION DE
SORTIR D'UN FOUR !

T o




JVAIS TE DIRE... LA, J'Al ALLEZ VA l.. LAISSE-TOI
PAS LA TETE AU TRAVAIL FAIRE... TU VERRAS, AVEC
Bl e U VOIS... PFFF... MO, BAISER CEST GQUELGUE
J'BOUILLONNE COMME 5|
CETAIT LA MENOFAUSE !

ET.
sl JE TE
FAYE LE

TU VAS ENFIN
SAVOIR CE

QUE BAISER
VEUT DIRE !

g

S NN

}\\\%‘i\\

JE T'AVAIS BIEN DIT
QU'AVEC MOI TU
CONNAITRAIS LA

TRANSE !

AH L.J'SUIS.. J'sUIS
TOUTE TREMPEE !

SN

NON JTE DIS..
JPOURRAIS
PAS !

\
N
\
N

\

PRENDS
BON TU JOUIS, QUE

JE PUISSE PASSER
S50US LA DOUCHE !




TU DOIS VENIR JUJU, CEST UNE SEANCE UNIQUE ! 'PARAIT QUIL PEUT SE REGARDER LE CUL PAR EN

LDESSOLJS, TU CROIS CA, TOI 7
MAX, LHOMME CAOUTCHOUC NE REVIENDRA 2 , N R
PAS DE SITOT EN VILLE, CEST OUAIS, MEME QUIL SE MET EN ROND ET
— MAINTENANT OU JAMAIS !

QUIL ROULE AUTOUR DE LA SCENE !

o . CEST LE PLUS GRAND CONTORSIONNISTE DE TOUS
\ J'PEUX PAS JVOUS LES TEMPS, L FAUT FAS RATER CA !
O > OIS, MAMAN VIENT N
0 we B DE PAYER LE LOYER \
4 3 : ET ON EST
COMPLETEMENT
Y N RAIDES !
2 Q s ? 4

i\

GAUDRNT ETRE NUL J

BONJOUR
PETIT, C'EST ICI
QUHABITE
CLAIRE ?

OUOUL., MAIS... MAIS
VOUS NETES PAS L'H...
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ALORS CA, JE NS
DOIS PAS LE 2
MANQUER ! 1Y
Sl, MAX, '
L'HOMME \
CAOUTCHOUC. /-6 'S SO ‘}
TIENS, TU VEUX ; ’ RN ~
UNE PHOTO R ' NN NN = v
DEDICACEE ? % J NN 4
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ATTENDS,
JE FERME
LA PORTE!
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REGARDE : DOUBLE BOUCLE !
%
7

-
~

ET HOP, PAR
DERRIERE !

TRIPLE

TU SAIS PAS CE QUE TU AS MANGUE JUJU ! TAURAIS DU
VOIR CA MON VIEUX ! IL PEUT SE PASSER LA TETE ENTRE

LEs JAMBES, CE MEC !

ET IL REMONTAIT SE LECHER LE DOS ¥ PENDANT QUIL SE
GRATTAIT LES OREILLES AVEC SES ORTEILS !

' ON A APPLAUDI

MO, Sl J'AVAIS APPLALUDI,
MA MERE ME TUAIT !




MAMAN, TU BON, ASSIEDS-TOI
NE ME PARLES ET ECOUTE
JAMAIS DE PAPA... ;

GULP ! ..CEST Que.j

AVEC TOUT CE
TRAVALL... JE...

L

=1

JVAIS TE TRINGLER PAR
TOUS LES TROUS, SALE

///
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JE L'Al CONNU PAR UNE Jibes
BELLE JOURNEE DE :
PRINTEMPS ENSOLEILLEE... 4

IL WA DIT QUELQUES
MOTS GENTILS...

VA SAUTER LA
PUTE QUI T'A FAIT
NAITRE !

JE LUl Al REPONDU / F
PAR UN SOURIRE... 5 Mg ac:?uf}ll' %EAICLE%N
/ ENSEMBLE...




\ P .ET LA PASSION
PUIS ON SEST ALLONGES ; :
SUR LA PELOUSE FLEURIE ' x SEST EMPAREE DE

NOS CORPS
O'UN JOLI SQUARE AMOUREUX...

ET NOUS AVONS DECIDE DE
FAIRE UN ENFANT POUR QUE LE
FRUIT DE NOTRE AMOUR
DONNE UN SENS...

MAIS MAMAN, "% AH, JE SAIS | CA TE REND
POURQUO! TU PLEURES ? TRISTE DE TE SOUVENIR !

AH LES FEMMES ! ELLES
SONT TROP ROMANTIQUES !

AR




MERDE !

FERMEE ELLE P 4
- AUSS| | PUNAISE !
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Tof k FERME .
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T OH NON ! -
\\- ( Y BORPDEL
o DE
., MERDE !
e ’ﬂi
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UNE CAPOTE, VITE, CEST
POUR UNE URGENCE ! [PHARMACIE
OH ! SRR \\\
NONN ! X
= A
MADANE, PITIE ! a
ATTENDEZ !
ATTENDEZ !

>




DIEU SOIT LOUE !
JUSTE A TEMPS !

OCH NON !
REVIENS !
REVIENS !

J'AIME BIEN
LEUR APPRENDRE
JATTENDS UN LA PRUDENCE !
CLIENT, J'LAI ENVOYE
ACHETER UNE
CAPOTE...




SALUT, JE PEUX TE TANT QUE CEST VOILA... EUH... UN DE MES GRANDS FANTASMES, C'EST...

PROPOSER UN TRUC ? e L e IV EUH.. LES RENCONTRES ECHANGISTES... TU VOIS 7

ET IL SE TROUWE GUE... ENFIN... J'Al PASSE UNE
PETITE ANNONCE DU GENRE « JEUNE COUFLE
MODERNE CHERCHE COUPLE OUVERT AUX
FARTAGES ET AUX ECHANGES ».. TU COMPRENDS ?

Ooul, JE COMPRENDS ET JE
CONNAIS MEME LA SUITE !

A,

TU AS RECU UNE REPONSE A CLilaoLt. CEST.. CEST BON | JE PASSE
TON ANNONCE POUR UNE PETITE .. MALS SriER TE PRENDRE DEMAIN VERS VINGT
PARTIE DE JAMBES EN L'AIR A : HEURES. LHOTEL EST DANS LE
HUIT PATTES... g N - CENTRE-VILLE.

_ ET_TOUT A COUP TU AS
REALISE QUE TA SAINTE EPOUSE
ALLAIT SE FAIRE SAUTER PAR UN

AUTRE SOUS TES YEUX...

.ALORS TU VEUX QUE JY
AILLE AVEC TOI A SA PLACE.
CLASSIQUE !

N'OUBLIE FAS DE
THABILLER EN EPOUSE...
TU VOIS CE QUE JE VEUX

DIRE, HEIN 7

HUM...
BOSSER
SANS
UNIFORME,
CA VA FAIRE
TOUT DROLE !




ON Y EST ! -~ CHAMBRE 309.. ILS ONT DIT
O QUILS LAISSAIENT LA PORTE
T ::: ENTROUVERTE !
E At 1 &% AT = /
L e V<
L 304 =z
Y/ J [ 303 308 :
N/ |
\ \\\ E) &
— |
N
- /
coucou , CEST MOl | JEAN-FRANCOIS DE LA MAIS L. QUOI 7 I... TOI !

PETITE ANNONCE !

: me__ _ IF ;{ﬁg i
Ml A

\“- - = =
ALie DEGENERE ! \

(N 772

MAIS S| LA PUTE QUE J'Al PAYEE POUR

' Q o) PRENDRE LA PLACE DE MA FEMWE EST
: < EN FAIT LA FEMME DE L'AUTRE... AVEC
a /" QUI Al-JE LE PLAISIR

‘ DE BAISER ?
,l

PUTAIN ! 3 E \\;l .
| , A

i



BONSOIR, JE MAPPELLE
HERVE., ET VOUS, PUIS-JE
CONNAITRE VOTRE NOM ?

mol ?
CEST.. CEST

LA VERITE ! LE VISAGE EST LE
REFLET DE L'AME ET LE REGARD,
LE MIROIR DES SENTIMENTS !

REGARDE, MES MAINS,
TREMBLENT DEMOI, MON ETRE
TOUT ENTIER SUCCOMBE AU
BOULEVERSEMENT QUE TU
FROVOQUES EN MOlL...

JE LE SAVAIS | JE SAVAIS QUE
TON NOM SONNERAIT COMME
UNE MUSIQUE !

TU s5AI15, J'Al L'IMPRESSION
CE PLONGER DANS TON
REGARD LIMFIDE ET OE N

NAGER JUSQU'A TOI, JUSQU'A
TON ESPRIT CRISTALLIN,
JUSQUA_TON AME AILEE

QUE REFLETENT LES TRAITS
DELICATS DE TON VISAGE

DE MADONE !

CLAIRE : LE CHANT JOYEUX
D'UN RUISSEAU DEVALANT LA
MONTAGNE !

FARCE QUE... NON, OUBLIE |.

RIEN DE CE QUE JE DIRAIS

NE POURRAIT CHANGER LE
DESTIN...

ks AH Sl J'AVAIS DE
L'’ARGENT L. sl JEN AVAIS..

.ET PEU IMPORTE S| LE DESTIN
NOUS SEPARE, 51 NOS CHEMINS
SECARTENT A JAMAIS L'UN DE

L'AUTRE...

L.QUOIGUIL ¥ ARRIVE, JE VEUX QUE

TU SACHES QUE TE RENCONTRER, TE
FARLER, A CHANGE LE SENS DE MA
VIE A TOUT

SI_JEN AVAIS,
J'ACHETERAIS LA NUIT
ENTIERE POUR T'AIMER !

QUEL DOMMAGE ! QUELLE
DESOLATION ! QUELLE
TRISTESSE !




T'AIMER A LA FOLIE !

COMME S| CETTE NUIT ETAIT
LA DERNIERE !

V

ET JE T'AIMERAIS COMMVE
ON AIME UN ANGE, AVEC LA
TENDRESSE ET LA PASSION DE
CELUI QUI SERAIT NE POUR
T'/AIMER ET TE CHERIR A JAMAIS |

MAIS... MAIS JE N'Al PAS UN SOU.
|4
ALORS ADIEU CLAIRE... ADIEU !
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NON MAIS TU AS LU CA DANS LIBE
OHER 7

JOURNALISTES DE MERDE !

UN ARTICLE SUR COMMENT SUBJUGUER
LES PUTES POUR LES BAISER SANS PAYER !

ip)

IL PARAIT QUIL FAUT NOUS
EMBOBINER AVEC DES « JAl
L'MPRESSION DE PLONGER
DANS TON REGARD LIMPIDE
ET DE NAGER JUSQU'A TON
ESPRIT CRISTALLIN, JUSQU'A
TON_AME AILEE QUE

=N,

v

57| |8
i <

REFLETENT LES TRAITS
DELICATS DE TON VISAGE
DE MADONE » !

COMME 5| J'ALLAIS ME
LAISSER BAISER A L'EIL
APRES UN TEL BARATIN !

N

| B & -

TU M'AS RENDU
HEURELUX, CLAIRE, JE
REVIENDRAI BIENTOT !

JE T'ATTENDRAI,
HERVE ADORE !

NON MAIS COMME S| LES
GENS ETAIENT ASSEZ
DEBILES POUR CROIRE A
CES CONNERIES !

OH sl... ILS LE
SONT... ILS LE

SONT !
W
~
. I,
= 3
=
W
* S\
" £



A LA LIBRAIRIE D'/A COTE, ON DEDICACE DES
EXEMPLAIRES DE MARIE
DES RUES.

QUI CEST
CELLE-LA 7

CLAIRE !
CLAIRE !
VIENS VOIR !

QUOI 7 TU NE
LIS JAMAIS
LES JOURNAUX,
MA FPAROLE ! =

pE VIE

WYY

MARIE DES l
RUES, C'EST

UNE EX-PUTE i s G '&

N
[
e

7

"

Q

QUI A ECRIT

ek 'y

~ seS . = @/ I
MEMOIRES ! : A% & \ '\(f’ = (W
-_
— ; 1 AR AL

‘ PLUTOT QUE CEST BIEN ! VIENS, ON VA LUI DEMANDER UNE
\ e DEDICACE !

) ’ —
IL PARAIT QUELLE SEST

MISE COMPLETEMENT A Sl TU VEUX, JE TE LE PRETERAI APRES L‘Avom_)
POIL DANS SON BOUGUIN, LU, DACCORD 7
QUELLE A TOUT IAVWNIE A1) Hll
RACONTE SANS RIEN
CACHER !

N

i




IL PARAIT QUELLE RACONTE .ET QUE SON BEAU-PERE
PES TRUCS ETONNANTS ! L’A VIOLEE QUAND ELLE
\/ AVAIT A PEINE DIX ANS !
QUE SA MERE NEN ' VOULAIT
PAS ET A VOULU SE FAIRE AVORTER

N
AVEC DES AIGUILLES A TRICOTER.. I ~QUON L'A FORCEE A LA

PROSTITUTION, ENFERMEE
\/ NUE PENDANT UNE
..ET GUE QUAND ELLE ETAIT SEMAINE AVEC L'EQUIPAGE
PETITE, ELLE LA BATTAIT 51 FORT DUN CARGO TURC Qul
QUELLE LA LAISSAIT SUR LE CAR- NAVIGUAIT EN PLEINE MER,
REAU ET QUELLE N'AVAIT PAS LE ATTACHEE A LA ROUE DU
DROIT D’ALLER A LECOLE ! COMMANDANT !/

TU PEUX METTRE « A
VIVI, MA COLLEGLE » ?

BIEN SUR
MON CHOU !

JAl N ITRE QUI A ETE IE DANS 15- ET EN PLUS ELLE VIENT DE SIGNER POUR
bl ?V\'.LA}Z:BC'EST |QCR§Y¢QP;EE? o FARIS - L:'A{?APTATION DE SON LIVRE AU CINE ET ELLE A

=T TH PRIT7%5 DEJA RECU UNE AVANCE D'UN BATON ! UN MILLION

= \V DE FRANCS, TU TE RENDS COMFPTE 7 )

A QUINZE ANS ELLE SEST ENFUIE DE LA 1/ RS ENANSEERRR AW

MAISON, ET A I7 ANS... : ”

~ X ELLE SE LES FAIT EN OR MASSIF... RIEN QUEN RACONTANT
..A I7 ANS ELLE EST TOMBEE _ , ' :
ENCEINTE MAIS ELLE A DECIDE MALGRE

: SA VIE DE PUTE | y—
3 _ ~vy )
TOUT DE GARDER SON EN- (

: CEST PAS ‘
FANT SANS Pf;ﬁ_f)_, . _ s MERVEILLEUX W




MOl QUAND JE RENTRE AU PETIT MATIN, IL
FAUT QUE JE MWOCCUPE DE MA PETITE BIANCA !
LA CHANGER, LA LAVER, LA NOURRIR !

e, - = .

.ET QUAND JE VEUX DORMIR, ELLE, ELLE VEUT
JOUER, BIEN ENTENDU...

..MAIS MA VIE
EST UN ENFER !

L>

/
RSN
EAL Y

ALORS MOI, ENTRE LES COUCHES, LES RISETTES ET
LES BIBERONS, JEN PEUX PLUS. LA NUIT, JE BACLE
MON BOULCOT, JE SUIS TROF CREVEE !

V—

SANS PARLER DES NUITS OU JE NE TROUVE PAS
DE NOURRICE, QLI BIEN DES RAGES DE DENTS

CONCLUSION : J'ARRIVE PAS A JOINDRE LES DEUX
BOUTS, J'Al TROIS LOYERS DE RETARD, ET LE
gz———N0 PROPRIO VA ME JETER A LA RUE AVEC MA MOME
SUR LES BRAS !

A SUBITES, DES DIARRHEES
vz “r > ) INCONTROLEES, MAIS VIVI.. TU NE
"@" v I DES OTITES. CES NOUS AVAIS PAS DIT
AN NUITS-LA, JE RA- QUE CETAIT Sl

e’ TE CARREMENT

MON BOULOT !

2 \@ ; GRAVE !

by —

T AURAIS OU
NOUS ALERTER
AVANT !

ET LES WEEK-ENDS, JE PEUX LA REFILER A MA
SEUR. ELLE EN A DEJA DEUX,
ALORS UN DE PLUS...

MOl JE PEUX WOCCUFPER DE
BIANCA LE LUNDI, CEST LE JOUR
OU JE RESTE AVEC MON
MARL

ET MOl LE MERCRED,
PUISQUE JE RESTE AVEC
MES MOMES !

ETMOIILY A
MON JuJU. IL
ADORE LES

GOSSES, IL SEN
OCCUPERA

BIEN !
N~

OH LES FILLES, VOUS ETES
TOUTES SI CHOUETTES !




OH, JE NE SAIS
PAS COMMENT VOUS
REMERCIER, CA ME

DEPANNE VRAIMENT, AU

MOINS JUSGU'A CE GUE

JE TROUVE UNE PLACE

A LA CRECHE...

—

al L\

OH MERCI !
MERCI !
MERCI !

gl
il

~

ELLE EST
BEAUCOUFP PLUS SAGE
MAINTENANT L.

.ELLE FAIT PLUS
FPIPI AU LIT L.

ET EN PLUS ELLE
FAIT SES NUITS
COMPLETES
MAINTENANT...

LET GRACE A NOUS VIVI A BIEN
PU SE REMETTRE AU BOULOT ET
FAIRE RENTRER DES SOUS !

-\l"A"A“"::?‘;i:.;‘ ‘ - . /] " M / . Z
? S - ‘I C'EST //
b ) > SUPER ! ~

-~
-

AHH !
BANDE OE
SALES

k )
ALY
~. Zr \\\

[az//, BEN e 'I”

MERC/ 7 2 fi b /

GRACE 4 vous | ~—~ P ° @

ET Vos /IPEES | T - “ .
P -

oul, JE SUIS RE-
TOURNEE AU TURBIN,
MAIS LE REMEDE A

ETE PIRE QUE
LE MAL ! Dy
t' AP -

MAIS... VIVI,
POURQUOI 7

OE MERDE TE N/
SUS ENCORE
EN CLORUE 7

BRAVO ! VOUs

AVEZ GAGNE !
R
G _.

©

ON T'A AIDEE ET GRACE A
NOUS LA PETITE EST BIEN
ET TOI TU BOSSES A PLEIN
TEMPS | NON ?
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~MAMAN ! !'!

X\;{.‘
NS

=\
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TU L'AS MON
TYRANNOSAURE
REX HEIN 7 TU
L'AS 7

QUELLE
NUIT !
JE suUIS
CASSEE !

AH.. CA Y
EST... LA VOILA !

p—————

~ ET MAINTENANT, ;
RECOUCHE-TO| VITE.: |

IL EST ENCORE
TRES TOT !

JE VAIS
MEFFON-
DRER !




N'AIES PAS JE VEUX JUSTE

PEUR, JVEUX FPAS TE METTRE MA
TE BOUFFER ! GRANDE...

PAS DE TOC-TOC SANS
LA CAPOTE !

O'ACCORD,
MAIS A
UNE SEULE
CONDITION,
MON GROS,

MAINTENANT,
JE COMPRENDS
LES RAISONS
OE NOTRE
EXTINCTION...




LE GRAND CHEF | /&8 MUNDO LONGO | : -
OMO BONGA & TONGO FRUN. #7 wHAouu !
VOUS STTENG \ MERCI CHEF !
SUVEZ-MO!., 1 :
IL OIT QUIL R
PAIERA LE _
DOUBLE CAR
VOUS ETES e
— f ) TRES BELLE. a¥
JE VOUS SER- "
VIRAI DE TRA-
DUCTEUR : IL 1
NE PARLE QUE
LE ZOULOU.
Rty
1 -~
e : |
" \/ ” '
= \/
@
o
‘ \
UMBOGA UGA SETA TARMANGANI LU. f
3 i NON, NON, IL DIT A QUATRE
IL OIT DE VOUS DESHABILLER ET DE VOUS REKNGA | FPATTES EN HOWWAGE ALX BETES
( SAUVAGES COMME LE VEUT LA
OFFRIR A LUI SUR LA TABLE. POUR LUI LOT. e
Y LES LITS OCCIDENTAUX SONT TROP :
MOUS ! 2 A
1 g
01, S e 1/, Z
4 ol s 4
Ly " *
o A BON,
91 ® D'ACCORD !
e . anc £,
> b))
/) , §, #

I

) A
QﬁArTE' y / \ [ﬂl\]l} ﬁ[{“\m\ﬂlﬂ\\tm“mi'ilﬂ J_ ‘

=
IL INVOQUE LE DIEU DE LA NE VOUS k PAF”/V f .’
UMBA VIRILITE POUR QUIL LUI INQUIETEZ PAS,
TUNGA mwmfotg ggﬁgfﬁgg CE NEST QUUNE BON :
FUNGA S e | FORILE BUSACE, CRAMPONNEZ -
KAKAFRUNGA ! ! ! e VOUS. QUAND %
» MEME. 6,)
AH BON, —
Vs CA ME -
» RASSURE ! .
= ? v I\
// ]
Z dﬁe
i< HEIN 7
= Cyr
MAIS CEST i

PAS VRAI !
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ONGA ONGLALA
PONGO TONGA 7

\ :

@(//Mﬁ’ﬂéﬂﬂﬂ 7)

%
EN TRADUCTION S

ZzouLou i _ LA LE CHEF DEMANDE
LITTERALE : S y - SI VOUS LA SENTEZ
GARE A TON " T oV /A BIEN PROFONDE SA

cuL ! i mmw | }‘ 'Y GROSSE TROMPE
i Ay L DELEPHANT SALVAGE

S [ A Al g | e iorreer

AHLITILN HH\I ot o)))o,iﬁﬂ '

mamseo ?) 4, (koA ?) {
(=% { ’
‘ -

-

CHEF DIT
ARRGHHH !

/" UNE VIEILLE TRADITION ANCES- 5
TRALE QU VEUT QUE LA Jouis- il " ; OUL.. BEN CA,
SANCE BESTIALE SOIT PRECEDEE g J'AVAIS COMPRIS
DE RYTHVES TRADITIONNELS ¢ 4 . TOUTE SEULE !
’ POUR METTRE VOTRE CORPS e
EN HARMONIE AVEC CE RITE DE : = T

=
-
FFFF CEST LES
A LANGUES ETRAN-
GERES QUE
J'AURAIS DU

FERTILITE.

IL OIT MERCI
BEAUCOUP.







MAZETTE !
QUEL BEL
ouTiL !

J'Al HATE DE
GOUTER A
TON GROS

BAZAR !

OH VITE
Amouslzm ?N e
owr !’ our’ o’
LA

| CLAIRE. §

SANS TOI
JE NE SERAIS
QUE L'OMBRE

DE CE QUE

JETAIS !




CEST LE PSYCHIATRE DE JUJU QUI A JE MME FAIS TANT DE MOURON POUR LUI 1)
RECOMMANCE DE LU LIRE QUELGUES FETITS s
CONTES POUR ENFANT PARCE GUE, A CE QUIL ; .
PARAIT, IL EST IMVNERGE DANS UN MONDE UN PEU P g ﬁg%%“grg LT SRy
TROP ADULTE ET UN PEU TROP :

{ CRUEL POUR LU

NMRWEZPITO

..UN BEAU JOUR, IL CROISA SUR SON

« IL ETAIT UNE FOIS UN CHEMIN UNE TRES JOLIE DAME OURS...

MONSIEUR OURS QUI SE
PROMENAIT DANS UN

.ILS ALLAIENT DEVENIR DE TRES BONS
AMIS, QUAND SOUDAIN SURGISSANT DU BOIS..

‘ NN 6 o
RTLRL

S ool
-‘.&%.IIA.O!O.’O RERERLL




MAIS LE GENTIL PETIT OURS NE POUVAIT
OUBLIER LA BELLE DAME OURS ET CHAQUE JOUR
IL REVENAIT LA OU ILS SETAIENT RENCONTRES..

FAR CHANCE, LA DAME OURS AVAIT
L'HABITUDE DE PASSER PAR LA ET ELLE AUSSI
MOURAIT DAMOUR POUR SON BEL OURS !

)

QUAND ILS SE RETROUVERENT ENFIN,
LE CEUR DE CHACUN BATTIT LA CHAMADE...

—

ET CEST A CE MOMENT DE LHISTOIRE QUE
MON PETIT JUJU WA POSE
LA QUESTION...

e — =

AH 7 QUELLE QUESTION
CLAIRE 7

7

N e
aal

N

..ET DUNE VOIX TIMIDE,
ELLE L'INVITA DANS SA CAVERNE »

mmmT T
-

B

Go

MAMAN, COMBIEN
ELLE LUI A PRIS LA
CAME OURS AU

2 MONSIEUR OURS 7
7
= Yo
NeT
{ )
/,



QORI e

MAMAN, JE PEUX TE DIRE R IR RIBE IR
QUELQUE CHOSE BRRIRINSIC 0 /
D'IMPORTANT 7

..J'Al DES
PROBLEMES... TU
SAIS MAMAN...

BIEN SUR MON
JuJU... VIENS...

YEN A MEME QUI ME RACONTENT
: DES FOIS QUE LEURS GRANDS
_TOl TU ES UNE... ET... FRERES, ET BIEN ILS T'ONT...
N = N
..ET MOl JE DOIS SUPPORTER ,
DENTENDRE DES CHOSES QUI & ~ENFIN TU VOIS, ILS T'ONT... TU PEUX

NE ME PLAISENT PAS... _ PAS TROUVER UN
' AUTRE TRAVAIL 7

.DU GENRE « ESPECE DE FILS
DE PUTE » OU BIEN « LA PUTAIN
DE TA MERE »...

FAUVRE JULIEN, CEST
Sl... HUMILIANT FOUR LUL...

JE DOIS TROUVER
AUTRE CHOSE
POUR LUL IL

OH !
QUAND
JuJu VA

SAVOIR CA !




JuJu, J'Al UNE BONNE NOUVELLE POUR TOI !
OH MERCI, MERCI

UN CLIENT WA PROPOSE ] f ET JE
UN TRAVAIL DANS COMMENC;E
SA BANGQLUE ! DEMAIN !

BN
(Y MAINTENANT,
_‘o:g COMMENT
(x%| JEXPLIGUE A
',0‘1 JuJU QUIL S'AGIT |\
K DUNE BANGUE
DU SPERME ? %
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=ealli




Vous ETES PRETE 7) © 7

L

ATTENTION... TOF, CEST PARTI, DJAMEL 7

\

OKAY, JY VAIS !

AVEC LES FRIN-
GUES DIJAMEL,
AVEC LES

FRINGUES !

CEST PAS POSSIBLE | 22 SECONDES
POUR LE FPANTALON, CEST BIEN TROP
LONG !

PENDANT
CE TEMPS
JENLEVE
LE HAUT.

ALLEZ HOF,
ON RECOM-
MENCE.

HUM, CEST BON..HUM, TA ? SECONDES.. | ESSAYE SANS LA .ET ARRIVE
BOUCHE... ENCORE TROP | BOUCHE.. BRAGUETTE
OUVERTE, CA

IRA PLUS VITE !
_/




OUul, CEST BON, SORS TON BAZAR 7 ..PLUS VITE | ET VOUS,
PENDANT QUE TES EN L'AIR, CEST EXCITEZ-LE, CLAIRE !
MIEUX...

'

DJAMEL, PENSE GQUE TU
TE FAIS SHARON STONE,
Sl CA T'AIDE !

ET VOUS, ECARTEZ BIEN LES
JAMBES POUR LE RECUPERER !

e LU MOUILLEZ-LEUR L'OREILLE, CHATOUILLEZ-
GAGNER AU MOINS 7
LEUR LES MACHINS, DITES-LEUR DES
SECONDES SINON ON -
NY ARRIVERA PAS TRUCS OBSCENES, HURLEZ,
' FEULEZ, GEMISSEZ...

TROIS PETITES
SECONDES DE
MOINS, CA SERAIT
PARFAIT !

CA Y EST, LE VOILA. SOUVENEZ-VOUS QUL
N'ACCOSTE QUE POUR UNE ESCALE TECHNIGUE
OE SIX HEURES ET QUE VOUS N'AUREZ QUE CE CA, CEST UN

TEMPS-LA POUR VOUS FAIRE LES SIX CENTS PETIT EXTRA QUI
HOMMES DEQUIFAGE. VA ME REMETTRE

ILS NONT PAS TIRE UN
COUP DEPUIS SIX MOIS,
CA DEVRAIT AIDER A
LA CADENCE !
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HEY, TU VEUX = £
PAS QUE JE TE
FOURRE LE BABA, > QL?’SSNT%JEO lG)ZE
J'Al OIT 7 A~

MON PETIT CHOU :
% <0
aH
1
X P

A LA CREME ? _
g!

Tamn
nd
Ll |
¢
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oul, POUR MILLE Y ) SR CEST ..CEST JUSTE POUR
BALLES AVEC LE LIT ET PARLER.

J’'Al BESOIN DE PARLER A UNE FEMME, DE LU A
EXPLIQUER TOUTES CES _ R
CHOSES IMPORTANTES QUI | 4 LN

N'ARRIVENT QU'A MOl ! e 7

LA CAPOTE EN FPRIME.

HEY, JE SUIS PAS 505
FOLDINGO MOIl, COMPRIS ?

CA TE PLAIT ICI 7 CORCORAN'S

ATTENDEZ ! ATTENDEZ ! [X A
BIEN SUR QUE JE VOUS - Sl ¢A TfE
PAIERAI LE TEMPS PASSE PLAIT !
A BAVARDER.. ET EN
PLUS JE VOUS PAYE
UN VERRE,
OACCORD 7

LAURENT,
DEUX
BLOODY
MARY.




el ALgSS‘T%NRYAggL%%EE’T = AH OUl ! EUH... MES PARENTS ONT DIVORCE ALORS QUE JE NETAIS
; BON... ET BIEN QUUN ADO, ET, SELON MON PSYCHANALYSTE, CEST
VOILA... DE LA QUE VIENDRAIENT MES PROBLEMES AVEC
LES FEMMES, JE ME SUIS DEJA MARIE SIX FOIS,
ET CHAGLUE FOIS CA A ETE UN DESASTRE. LE
DERNIER DATE DE LA SEMAINE DERNIERE.

LE PROBLEME A TOUJOURS ETE PLUS OU MOINS .ET CE sSANS QUE RIEN NE JUSTIFIE JAMAIS
LE MEME. MES FEMMES, PASSEE LA PERIODE CES VARIATIONS. DES FOIS JE PENSE QUL
DIDYLLE INITIALE QUI - ENTRE NOUS - AU FUR ET FAUDRAIT INVENTER UNE METEO DE L'AME
A MESURE DES MARIAGES DEVENAIT DE PLUS EN POUR APPRENDRE A PREVOIR LETAT DE
PLUS COURTE, ONT COMMENCE A WACCUSER DE PERTURBAAAAATIOON DE L'AME PENDANT LES
COMPORTEMENTS NEVROTIQUES ET IMMATURES PROCHAINES VINGT QUATRE HEURES A VENIR
POUR MES SAUTES DHUMELR DE L'ALLEGRESSE AINSI ON POURRAIT MIEEEUX CONTROLER LES
A LUANGOISSE ET DE L'ANGOOOIISSE A PULSIONS DE SON CORPS POUR ENFIN
L'ALLEGREEEESSE...

MAITRISER LES EXUBERANCES DE SA PROPRE
DEREGLEMENTATION ANATOMIQUE...

LSINXXX MAAARRIIIAGES, TU
TE RENDS COMPTE 7 ET A
CHAQUE FOIS TREBUCHER
SUR LE MEME OBSTACLE !

' | TOUJOURS
i CETTE PUTAIN
ET AUUUUTOURD'HUUUII JE ' :

DEJACULATION
3 PRECOCE !
SAIS QUE LEURS ORGASNVES - :
ETAIENT FEINTS ET TOUTE :
LA RESPONSABILITE EN
REVIENT A CE PROBLEME
QUI ME POURSUIT ET DONT
JE NE PARVIENS PAS A ME
GUERIR ET QUI FAIT QUE
JE NE PEUX
PAAAAHHHA o8
AAHHHHA :

AAAAAA




APPT. 4 C

OH, EXCUSEZ-
MO\, JE ME
SUIS TROMPEE
DETAGE !

2

3

‘

J? |




BON, Y'A PLUS QUE TOI POUR
LES CENT BALLES DE L'AUTRE

oul, MAIS
AVEC LES
INTERETS...

JOUR...

o

'

7

P

=

VOILA CE QUE CEST QUE DE PASSER PAR UN
SYNDIC OE PRET ! ENCORE 2 MOIS ET J'AURAL
REMBOURSE TOUT LE MONDE...




WHAOUU ! CETTE FOIS, oul, LA Y A PLUS
TU ES BIEN ENCEINTE ! DE DOUTE ! ALORS DIS-MOI, ET NON, RIEN DE
LE PERE, T'AS UNE IDEE BIEN CERTAIN...

\( CETTE FOIS ?




.OU
ENCORE
L'EPILEP-

TIQUE !

..OU L'AUTRE

CLOCHARD
DE MERDE
LA..BERK !

_.ou
LEDITEUR
FOU... CELUI

JE CROIS QUE CETTE
FOIS CA VA ETRE PIRE !

iy q .‘\ 3
) CETAIT TouT KX
CEUX-LA A

LA FOIS ?




oul, J'Al PU ME LIBERER
PLUS TOT. J'AVAIS HATE
DE RENTRER VOUS
RETROUVER !

OH, FAFA,
CEST POUR

MMM, CETAIT SUCCULENT
MON AMOUR, VRAIMENT !
V_

Y TA DAAAMM ! ET VOICI LE DESSERT :
LE GATEAU PREFERE DE MES HOMMES

A mol!

UN PETIT SUCRE
D'ORGE POUR MON
FISTON ADORE.

FAUT ALLER
TE COUCHER
MAINTENANT,
TU AS ECOLE

DEMAIN.

coucou ! CcesT
MOI ! BONSOIR MES
AMOURS !

TU LE GATES
TROFP !IL NE VA
RIEN MANGER

APRES !

TU N'AS PAS
HONTE ! REGARDE,
TES PETITS YEUX SE
FERMENT TOUT
SEULS, MON JuJu !




ALLEZ HOP... LES D'ACCORD,

DENTS, ET AU LIT ! MAIS TU ME
LIS UNE
HISTOIRE.

1 . L3

ll'f( ’\{

M, ‘
Uy,

\ |

Sz

7

FAIS DE

BEAUX V)

REVES, (
MON ANGE !

(

CA FAIT 2252,50 F, J'OUBLIAIS
LE PRIX DU SUCRE D'ORGE.

TES BON ACTEUR,
CA LES VAUT !

.ET APRES CES BELLES
AVENTURES, LES TROIS
PETITS LAPINS RENTRERENT
VITE CHEZ EUX OU LEUR
MAMAN LES ATTENDAIT LE
CEUR PLEIN DAMOUR |

)

ALORS, VOYONS...COSTUME :
500, SACOCHE 300, LIVRE
OHISTOIRES 100, PLUS MES
HONORAIRES...

N

LES QUATRE HEURES
DE PRESENCE : 2250 F
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PFFF | UNE VRAIE VIE
DE FAMILLE, CA
COUTE !




T
AIE, CEST AUJOURD'HUI g
QUE MA TANTE BEA

VIENT ME RENDRE

VISITE.

& ER

SN

EST S| COLLET

MONTE...

J'Al PEUT-ETRE INTERET A FAIRE UN
PEU DE MENAGE DANS MES
AFFAIRES...

[/

\

R

LET TOUS CES OUTILS..JE SAIS
MEME PAS S| ELLE SAURAIT A QUOI
CA SERT !

..ECOLE RELIGIEUSE,

DAME CATECHISVE,
ET TOUT LE SAINT
BATACLAN !

MON DIEU !
S| ELLE
TOMBAIT

LA-
DESSUS !

.PLUS DE MIROIR AU
PLAFONG, CA POURRAIT
LA CHOGQUER...

SOV
AR

iy

p——

..ET IL FAUT QUE JE ME

CHANGE, SINON ELLE FAIT
UN INFARCTUS !




/ QUEL JOL!I PETIT INTERIEUR V' onvoIT euE TU

CLAIRE ! GAGNES BIEN TA Z
——— Al / \_“. VIE ! MA NIECE, TON THE EST
3 fb e EXQUIS ! PUIS-JE EN AVOIR UN MALS BIEN
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.. TOUT DE SUITE TANTE
BEA, JE VAIS FAIRE
BOUILLIR DE LEAU.

B'JOUR ! C’EST BIEN ICI QUE CEST =
CHEZ LA PUTE ? S| MA FAUVRE PETITE NIECE

APPRENAIT CA L.
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IL FAUT QUE ‘
(f " JE RENTRE A
\

LA MAISON.




ALORS MA BELLE ON\
SE PREND POUR UNE

POULE DE LUXE, ON &o (¢
SE PAYE LE TAXI ? O
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SUITE A LA VIOLENTE
INTERPELLATION DE LA
CHAMBRE DES LORDS, LE
MINISTRE DES FINANCES
_ANGLAIS A
DEMISSIONNE...

L'INDIGNATION POPULAIRE
EST ENORME ICI ET LA
FOULE EN COLERE...

MAIS PEU APRES, CES
MEMES MILITAIRES SE SONT
SAUWAGEMENT RETOURNES
CONTRE LEX-MINISTRE
POUR LUI FAIRE PAYER
L'AFFRONT QUE SON
INDIGNITE PORTE AU PAYS
ET DONC, PAR CONTRE-
et COUP, A LHONNEUR DE
— LARMEE.

A LONDRES. E
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ET LA REINE ELLE-
MEME L'A BANNI, LUI
INTERDISANT OE
REMETTRE LES PIEDS

b

..A VOULU SEN PRENDRE AU MINISTRE QUI N'A
EU LA VIE SAUVE QUE GRACE A LINTERVENTION
MUSCLEE DE LA GARDE NATIONALE QUI N'A PAS
HESITE A CHARGER LES EMEUTIERS QUI SE
SONT DISPERSES...
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\

LE CORPS INANIME DU
MINISTRE A ETE FINALEMENT
ADMIS AUX URGENCES A LA
REQUETE EXPRESS DE SA
SAINTETE LE PAPE LUI-MENE...




PENDANT CE TEMPS, CELLE PAR QUI LE SCANDALE .ALORS QUUN GRAND
EST ARRIVE, CELLE-LA MEME QUI A FAIT PERDRE P PRODUCTEUR DE HOLLYWOOD

LA TETE AU MINISTRE DE LA COURONNE, PARAIT LUI FAISAIT SIGNER LE

DEVANT LES PHOTOGRAPHES AUX PORTES DU CONTRAT DU FILM QUI
PARLEMENT... PORTERA SES AVENTURES

: A LECRAN AVEC LES

ACTEURS SHARON STONE
ET ROBERT REDFOROD..

.5ANS COMFTER LE FABULEUX CONTRAT AVEC

.LE PRIX DE CE CONTRAT, UN PLAYBOY POUR UN CALENDRIER
ﬁﬂés JOLI CHEQUE D'UN MIL- A Excufle.

LION DE DOLLARS QUI SAJOUTE
A CELUI DEJA VERSE PAR UN
GRAND EDITEUR POUR
SES MEMOIRES...

SYLVAIN, MON HIS-
TOIRE _AVEC TO! NE
ME MENERA NULLE

-ET MAINTENANT DES
NOUVELLES DU TEMFS...
DEMAIN LE CIEL... BLA
BLABLA
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TEN FAIS PAS MA BELLE, CEST
ON FISTON QUI SURCHAUFFE LA
Hey, Tu ne |\ ™" s R
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PAS GUE

UL
N

X
4

X
..
»
L)
)
)

3

LX)
‘\.f
R
() ¢,
K

MAIS NON, IDIOT !
REGARDE, Y'A L'FEU A
LHOTEL !

ON
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BLOQUENT LA PORTE,
ON EST PIEGES !
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TES FOLLE !
ON EST AU

AH ENFIN, VOILA LES B e
PO o e, M JE SAUTE LA PREMIERE !

ILS TENCENT LEUR B8 oz 4
BACHE... ON EST X1 7/ % ( f
SAUVES ! 7 NON ! MO!I §

O'ABORD, |
SIL TE
PLAIT, JE

TEN PRIE !

. 2 ; { Il J'TAvaIs OIT DE
il " me LaissER sAu-
HEY ! ATT.. REVENEZ ! TER EN PREMIER I}

L CLAIIIIRE !

7

BANDE DE FILS DE PIJTE
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HOTEL DU PERE MORNET |




BONJOUR A
CLAIRE ! ON VIENT
DE MAPPELER
D'URGENCE _POUR
UNE EXTREME-
ONCTION !

HEY PERE BARAM ! MAIS QUE
FAITES-VOUS DEHORS DE S|
BON MATIN
MON REVE-

ALLEZ,
FINI LE
BOULOT,
JE
RENTRE.

DIEU NE SONT FAS
COMFPTABLES OE
LEURS HEURES !

B'JOUR MA
PTITE CLAIRE.

UN DE MES FATIENTS ME

OH LA LA, DOCTEUR LAINE, OU ;
FAIT UNE NOUVELLE ATTAQLE. kS

COUREZ-VOUS COMME CA A
CETTE HEURE ?

J'sulS DEJA
SUR LES JANTES !

QUE VEUX-TU, CEST LE METIER !
LE CEUR DES AUTRES NE

RESPECTE PAS LES HORAIRES DU

MIEN | PFFF
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SALUT JEFF, DEJA DEBOUT A CETTE HEURE ?
LA TU WETONNES !

UN TYPE
ENFERME
DANS LES

CHIOTTES...

IL A FAIT
TOMBER LA
CLE DEDANS...

ET CEST LUl QUA LES
CLES DE L'APPART ET
SA FEMME QUI TRA-
VAILLE DE NUIT NE PEUT
PAS RENTRER ALORS
QUE LE BEBE VA SE
REVEILLER...

FAUT QUE

CEST BON ! .JE sUIS BIEN OBLIGEE, CA
l AUSSI CEST UNE URGENCE !

J'PEUX PAS
RENTRER
COMME CA !




r""u.,‘ OH MAMAN, FAS AU LIT MAIN- BON, BON DACCORD ! MAIS JAURAIS
TENANT, CEST PAS JUSTE | JE VRAIMENT. AIME LE VOIR SUR SON
o VEUX RESTER POUR VOIR LE GRAND TRAINEAU TIRE PAR TOUS SES
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PAFPA NOEL DEPOSER MON RENNES, MAMAN !

CADEAU AU FPIED DU SAFIN !

ALLEZ, ALLEZ !
HOF, AU DODO, TU
LE VERRAS DANS
TES REVES !

JuJu, LE PERE NOEL
EST TRES TIMIDE, sl TU
RESTES LA, IL NOSERA
JAMAIS VENIR DEPOSER
TON CADEAU ET TU
N'AURAS RIEN DU TOUT,
TU COMPRENDS 7

HEUREUSEMENT QUIL SEST ENDORMI,
FARCE QUE CE SOIR J'Al RENDEZ-
VOUs AVEC GUILLAUNVE.., .,
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HEUREUSEMENT QUIL A 27 AH | LE VOILA !
LE PAUVRE, CA FAIT TROUWVE CE BOULOT DE "
DEUX MOIS QUL PERE NOEL AU CENTRE
VEUT SE PAYER UN COMMERCIAL . CA NE LUI
COUP AVEC MO, RAPPORTE PAL
MAS L Eat Sl BEAUCOUF, MAIS COMME
FAUCHE ! CEST NOEL, JE LUI Al
PROMIS UNE PETITE
RISTOURNE. IL A
TRAVAILLE S| DUR
POUR
MAVOIR !

AH ! PUTAIN DE
NICHONS !

ET CE CUL ! MAMA
MIA | NE PERDONS
PAS DE TEMPS !

W
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. CA FAIT LONGTEMPS QUE JE

cesT Le pEre | | NOD CEST LN CROIS PLUS AU PERE NOEL,
: \ ESPECE DIDIOT !

LA APPORTE 7 WA MERE:1 T
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BIJOUR
MIN'SELLE
CLIRE !
ONTREZ JVIS

N’ FAS POUR ! N'l PAS
POUR ! sUIS-MOI
. MMSELLE !
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M'SIEUR L'COMFTE IL IME FIRE
CA ICI DANS CITTE SALLE. CA
L'IXCITE MIEUX QUi DIT

COMNVE ClI !

AINSI DONC VOUS ETES
CLAIRE 7 VOUS AVEZ UN
CORPS DE REINE MA

CHERE !
{
Fa
r

EUH.. MERCI <
MONSIEUR LE
COMTE.

Cl TI REGLES. |
SIPPORTE FAS LA
VUE DI SANG !
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